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Fait comme André ou David 

J'avais mis en l'Éternel mon espérance; Et il s'est incliné vers moi, il a écouté mes cris. Il m'a retiré de la fosse 

de destruction, Du fond de la boue; Et il a dressé mes pieds sur le roc, Il a affermi mes pas. Il a mis dans ma 

bouche un cantique nouveau, Une louange à notre Dieu; Beaucoup l'ont vu, et ont eu de la crainte, Et ils se 

sont confiés en l'Éternel. Heureux l'homme qui place en l'Éternel sa confiance, Et qui ne se tourne pas vers les 

hautains et les menteurs!  Tu as multiplié, Éternel, mon Dieu! Tes merveilles et tes desseins en notre faveur; 

Nul n'est comparable à toi; Je voudrais les publier et les proclamer, Mais leur nombre est trop grand pour que 

je les raconte. Tu ne désires ni sacrifice ni offrande, Tu m'as ouvert les oreilles; Tu ne demandes ni holocauste 

ni victime expiatoire. Alors je dis: Voici, je viens avec le rouleau du livre écrit pour moi. Je veux faire ta 

volonté, mon Dieu! Et ta loi est au fond de mon cœur. J'annonce la justice dans la grande assemblée; Voici, je 

ne ferme pas mes lèvres, Éternel, tu le sais! Je ne retiens pas dans mon cœur ta justice, Je publie ta vérité et 

ton salut; Je ne cache pas ta bonté et ta fidélité Dans la grande assemblée. Toi, Éternel! Tu ne me refuseras 

pas tes compassions; Ta bonté et ta fidélité me garderont toujours. (Psaumes 40:1-11) 

 

Nous trouvons dans l’Evangile de ce jour le récit présentant le premier missionnaire de Jésus. Il s’agit 

d’André. Après avoir entendu Jean parler de Jésus, après avoir rencontré Jésus et avoir passé un temps avec 

lui, André est allé chercher Simon, son frère. Il est allé lui raconter qu’il avait trouvé le Messie, celui dont 

parle l’Ecriture, celui qui viendrait établir la paix avec Dieu, celui qui viendrait pour obtenir le pardon des 

péchés et la réconciliation avec Dieu. Mais André n’a pas seulement parlé de Jésus à son frère Simon, il l’a 

aussi conduit vers Jésus pour qu’il puisse lui-même le rencontrer. Simon, celui que nous connaissons mieux 

comme l’apôtre Pierre, a été amené à Jésus par son frère André.  

André n’avait pas les réponses à toutes les questions, mais il avait trouvé le Messie et il ressentait le besoin 

d’en parler, il ressentait le besoin que ses proches rencontrent Jésus tout comme lui. Pourquoi ce besoin de 

partager Jésus ? Pourquoi ce besoin d’en parler ? Pourquoi cette envie de conduire ceux qu’il aime vers 

Jésus ? Pourquoi vouloir que les autres aussi puissent rencontrer Jésus ? 

Pour mieux comprendre cette nécessité que ressent André, nous allons examiner ce qu’un autre personnage 

important de l’histoire a exprimé à ce sujet : il s’agit de David, le grand roi d’Israël. Nous trouvons dans le 

Psaume 40, écrit par David, la réponse à cette question sur pourquoi ce besoin de parler de Jésus. 

J'avais mis en l'Éternel mon espérance; Et il s'est incliné vers moi, il a écouté mes cris. Il m'a retiré de la fosse 

de destruction, Du fond de la boue; Et il a dressé mes pieds sur le roc, Il a affermi mes pas. Il a mis dans ma 

bouche un cantique nouveau, Une louange à notre Dieu; Beaucoup l'ont vu, et ont eu de la crainte, Et ils se 

sont confiés en l'Éternel. Heureux l'homme qui place en l'Éternel sa confiance, Et qui ne se tourne pas vers les 

hautains et les menteurs!  Tu as multiplié, Éternel, mon Dieu! Tes merveilles et tes desseins en notre faveur; 

Nul n'est comparable à toi; Je voudrais les publier et les proclamer, Mais leur nombre est trop grand pour que 

je les raconte. Tu ne désires ni sacrifice ni offrande, Tu m'as ouvert les oreilles; Tu ne demandes ni holocauste 

ni victime expiatoire. Alors je dis: Voici, je viens avec le rouleau du livre écrit pour moi. Je veux faire ta 

volonté, mon Dieu! Et ta loi est au fond de mon cœur. J'annonce la justice dans la grande assemblée; Voici, je 

ne ferme pas mes lèvres, Éternel, tu le sais! Je ne retiens pas dans mon cœur ta justice, Je publie ta vérité et 

ton salut; Je ne cache pas ta bonté et ta fidélité Dans la grande assemblée. Toi, Éternel! Tu ne me refuseras 

pas tes compassions; Ta bonté et ta fidélité me garderont toujours. (Psaumes 40:1-11) 
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Pourquoi André et David ressentent cette nécessité de partager leur foi et de conduire d’autres personnes à 

la rencontre de Jésus ?  

Tout commence par l’expérience de leur rencontre personnelle avec Dieu. Une expérience qui n’est 

rattachée ni à un évènement surnaturel, mystique ou miraculeux. Et bien que tout ce qui a à voir avec Dieu 

garde une dimension de mystère et possède une connotation miraculeuse, André n’a pas été bénéficiaire 

d’une guérison, il n’a pas été témoin d’une expulsion de démon. Jésus n’a pas encore fait ce genre de 

miracle et, cependant, André parle de lui comme du Messie, le Dieu Sauveur.  

David dit dans le Psaume 40 que tout a commencé en mettant son espérance en Dieu. David a entreprit le 

chemin de la foi, il a essayé le chemin que Dieu propose. Ce n’est pas lui qui a lancé un défi à Dieu et, après 

avoir eu des preuves concrètes, il a donc fait confiance à Dieu. Tout a commencé avec l’appel de Dieu, la 

promesse de Dieu et le défi qui se présente devant ses yeux. Mettre son espérance en Dieu, celui qui l’a 

appelé, ou mettre son espérance seulement en ce qu’il voit et qu’il peut contrôler ?  

Après son expérience personnelle avec celui qui l’a appelé, David lance cette sentence : « Heureux l’homme 

qui place en Dieu sa confiance. » Pourquoi est-il arrivé à cette conclusion ? Pourquoi arrive-t-il à déclarer 

cette sentence : « Heureux l’homme qui place en Dieu sa confiance. » ?  

C’est la même question que l’on peut se poser à propos d’André : Pourquoi va-t-il chercher Simon pour 

l’amener vers Jésus ? C’est la même question que l’on peut se poser à propos de nous, l’Eglise de Jésus-

Christ : Pourquoi devons-nous ressentir le besoin de partager l’Evangile et conduire notre prochain vers 

Jésus ?  

David nous raconte pourquoi dans le Psaume 40. Dieu s’est incliné vers lui, Dieu a écouté ses cris ; Dieu l’a 

retiré de la fosse de destruction, du fond de la boue ; Dieu a dressé ses pieds sur le roc, il a affermis ses pas. 

Dieu a multiplié ses merveilles en sa faveur.  

Voyez comme David reconnait la faveur de Dieu envers lui. Il reconnait l’action de Dieu en sa faveur. Il ne se 

centre pas sur lui-même, sur son courage, sa bravoure, sa force ou sa réussite. S’il est où il est, s’il vit 

heureux et avec foi c’est parce que Dieu a agi envers lui avec miséricorde.  

David était dans la fosse de destruction, au fond de la boue. Il ne réclame pas pour lui une injustice. Il n’est 

pas en train de chercher des coupables de ce qu’il est en train de vivre. David sait que cette situation 

misérable est juste. Il sait mérite qu’il mérite même la mort.  

Nous devons garder à l’esprit cette grande vérité. Nous devons maintenir la vérité biblique qui nous parle de 

la juste sentence de mort sur le pécheur. Nous pensons souvent que nous ne méritons pas certains 

malheurs, que nous subissons une injustice. Nous levons souvent le poing au ciel en disant « pourquoi ? » ; 

nous disons « qu’ai-je fait pour mériter cela ? ». Ces expressions montrent que nous pensons mériter plus de 

bonheur. Mais est-ce que nous le méritons ?  

Nous devons constamment nous souvenir que si Dieu agissait selon sa justice, selon ce que mérite chacun, 

selon nos péchés et nos offenses à sa sainteté, nous devrions souffrir beaucoup plus. Son saint jugement 

contre nous ne nous laisserait aucun espoir, aucun bonheur. Nous méritons la mort et la souffrance. Ce n’est 

pas un message pour contrarier nos désirs de bien-être. Ce n’est pas un message pour abandonner la 

recherche du bonheur.  
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Se souvenir de ce que nous méritons et de quelle devrait être notre place et notre réalité en ce monde, a 

pour but de valoriser l’action de Dieu et sa grâce. Si David n’est pas dans la misère absolue, s’il en est sorti, 

c’est parce que Dieu a été miséricordieux avec lui et qu’il a agi en sa faveur. Se souvenir de ce que nous 

méritons a pour but de centrer notre attention sur la grâce de Dieu.  

Pourquoi Dieu ne te paye pas selon ce que tu mérites ? Pour ceux qui pensent qu’ils méritent le bonheur, 

Dieu est injuste avec eux, et s’ils ne reçoivent pas ce qu’ils pensent mériter c’est parce que Dieu n’est pas 

bon. Mais pour ceux qui gardent à l’esprit que nous méritons la misère la plus absolue, que Dieu ne nous 

paye pas selon ce que nous méritons est une manifestation de sa grâce et de son amour.  

Nous méritons d’être enfouis dans la fosse de la destruction, la boue jusqu’au cou. Mais nous sommes 

beaucoup mieux que cela, parce que, comme dit David, Dieu nous en a délivrés. Dieu s’est incliné vers nous, 

il a entendu nos cris, il a vu notre situation, il a eu compassion de nous et il nous a retiré de cette fosse et de 

la boue. Comment ? Il ne nous a pas jeté de là-haut une corde pour grimper, il ne nous a pas donné une 

échelle pour sortir de là. Ce que je veux dire c’est qu’il ne nous a pas simplement aidés pour que nous 

puissions sortir. 

Il est descendu à la fosse, il est entré dans la boue, et c’est d’en bas qu’il nous en a fait sortir. C’est lui qui 

nous a retiré de là. Et non seulement qu’il est descendu pour nous délivrer, mais il est resté à notre place 

dans la fosse de destruction. Jésus-Christ a souffert cette misère absolue par compassion. Il est descendu 

pour nous délivrer, et il offert sa vie en échange de la nôtre.  

Nous devons garder à l’esprit tout ce que nous méritons à cause de nos péchés pour nous souvenir sans 

cesse de la grandeur de notre Sauveur, pour nous souvenir de l’amour de notre Sauveur, pour nous souvenir 

de son énorme sacrifice.  

Jésus nous a délivré et il a affermi nos pas, il nous a dressé sur le roc de la foi. Ceux qui vivent en mettant 

leur espérance en Jésus-Christ ne sombreront jamais dans la fosse de destruction. Ceux qui font confiance à 

l’œuvre de Jésus-Christ sont délivrés à jamais de recevoir ce qu’ils méritent pour leur péchés. Ceux qui font 

confiance à Jésus-Christ reçoivent le don immérité de la grâce. Ceux qui mettent leur foi en Jésus-Christ sont 

conscients que Dieu a agi avec miséricorde envers eux. Ceux qui mettent leur foi en Jésus-Christ ont la pleine 

assurance du salut. C’est pourquoi, comme David, nous pouvons dire «Heureux l'homme qui place en 

l'Éternel sa confiance ». Heureux, moi qui ai été délivré de la destruction et de la conséquence de mes 

péchés.  

David nous raconte dans le Psaume 40 que tout cela est la raison de sa louange et de son témoignage. David 

nous dit qu’il a un nouveau cantique dans sa bouche, un chant de louange qui exprime sa joie d’avoir été 

bénéficié par la grâce de Dieu. C’est une expression différente à celle que l’on attend d’habitude. Nous 

entendons souvent le gens se plaindre de leur sort, de ce qui leur arrive. Mais celui qui sait ce qu’il mérite 

véritablement et qui se réjoui d’avoir reçu le don immérité de la grâce de Dieu, celui-là a une expression 

différente. Celui-là exprime sa louange à Dieu pour sa grâce. Ce n’est pas seulement le fait de penser qu’on 

pourrait être en train de vivre des choses pires encore que celles que l’on vit, même si on les mérite. Il ne 

s’agit pas de se consoler avec le malheur des autres, mais plutôt de se réjouir de l’action de Dieu en notre 

faveur en Jésus-Christ. Donc la louange est la nouvelle expérience de celui qui vit en Christ.  

David parle aussi de l’obéissance comme réponse à la grâce de Dieu. La grâce de Dieu l’a percuté, l’amour de 

Dieu l’a envahi, et il répond à cela en consécration : Il désire maintenant faire la volonté de Dieu, il désire 
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avoir la loi de Dieu au fond du cœur, et par cette nouvelle réalité, rendre grâce à son Sauveur. L’obéissance à 

la loi de Dieu est aussi un geste de louange, de reconnaissance, de gratitude face à la grâce de Dieu. Et nous 

aussi, qui avons été délivrés par la grâce de Dieu en Jésus-Christ nous devons aimer sa loi et lui obéir pour 

exprimer notre amour envers celui qui s’est donné pour nous.  

Comme David nous pouvons confesser notre assurance que Dieu ne nous refusera pas ses compassions. 

Nous pouvons avoir cette certitude grâce à Jésus-Christ et la réconciliation qu’il a établi. Nous pouvons avoir 

l’assurance d’être gardé toujours par la bonté et la fidélité de Dieu. C’est une promesse qui est garantie par 

la nouvelle alliance, une alliance scellée par le sang de Jésus-Christ. Notre Seigneur Jésus-Christ devient le 

centre de toute joie et de l’espérance que nous pouvons avoir.  

David ajoute que cette expérience de la grâce de Dieu c’est ce qui le pousse à publier et proclamer les 

merveilles et les desseins de Dieu en sa faveur. Cette expérience de la grâce de Dieu lui fait désirer annoncer 

la justice et ne pas la retenir dans son cœur. Il ne peut garder cette joie pour lui seul. Il désire publier la 

vérité de Dieu et son salut. Il ne peut pas cacher la bonté et la fidélité de Dieu devant les autres. Il désire que 

tout le monde sache qui est son Sauveur et comme il agit avec miséricorde envers tous, et non seulement 

envers lui.  

Cette expérience de David le pousse à la mission. Il désire conduire ceux qui sont autour de lui vers son 

Seigneur pour qu’ils puissent vivre cette même expérience, pour qu’ils puissent expérimenter la grâce, la 

délivrance et une vie de joie, d’assurance et d’espérance.  

C’est pourquoi André aussi cherche son frère Simon pour partager avec lui l’immense joie qu’il ressent 

d’avoir trouvé le Messie. André veut que son frère de sang puisse rencontrer Jésus, celui qui délivre de la 

fosse de destruction, celui qui apporte la paix et la réconciliation avec Dieu. C’est avec un cœur rempli de 

joie et de louange qu’André veut conduire son frère Simon vers le Seigneur, pour que Simon puisse vivre lui 

aussi cette merveilleuse expérience.  

Vivez-vous cette merveilleuse relation avec Jésus-Christ ? Avez-vous à l’esprit la délivrance avec laquelle 

Jésus vous a bénéficié ? Est-ce que vous vous souvenez toujours de ce que vous méritez véritablement ? Est-

ce que vous êtes toujours conscient de la grâce qui vous a été accordée par le pardon ? Avez-vous à l’esprit 

le grand prix que Jésus a payé pour votre salut ? Gardez-vous dans votre cœur l’immense sacrifice qu’il a fait 

en prenant votre place dans la fosse de destruction ? Est-ce que cet amour de Jésus vous réjouit au fond du 

cœur ? Est-ce que vous désirez exprimer votre louange au Seigneur Jésus-Christ pour avoir eu compassion de 

vous ? Est-ce que vous voulez lui exprimer votre reconnaissance en menant une vie d’obéissance et de 

consécration ? Est-ce que vous voulez que ceux qui vivent autour de vous puissent vivre cette même joie du 

salut, de la grâce et de l’amour de Jésus-Christ ? Est-ce que vous voulez que ceux qui sont autour de vous 

vivent cette rencontre significative avec Jésus, tout comme vous ? Faites comme André, faites comme David.  

Et que la Paix de Dieu, qui surpasse toute intelligence, garde vos cœurs et vos pensées en Jésus-Christ, 

l’auteur de votre rédemption, pour que vous viviez en toute joie, en publiant et en partageant l’exploit de 

celui qui offre gratuitement, et à tous, la vie éternelle. Amen.  


